ÉGALITÉ , LIBERTÉ  , FRATERNITÉ. 


ARRÊTÉ 

DES 

REPRÉSENTANS 

DU  PEUPLE 

Envoyés  par  la  Convention  Nationale  dans  les 

Départemens  méridionaux. 


T / E s Repréfentans  du  Peuple , envoyés  par  la  Convention  nationale 
dans  les  Départemens  méridionaux  ; ■ ’ 

Confîdérant  que  le  premier  des  malheurs , feroit  le  manque  de  pain 
& que  le  plus  grand  des  crimes  feroit  une  difette  caufée  par  négligence 
ou  mauvaife  volonté  j 

Confidéraiit  que  les  autorités  confcituées  doivent  compter  pour  le  pre-' 
mier  de  leur  devoir , celui  de  protéger  fur-tout  la  fubfiftance  des  Villes 
déclarées  en  état  de  liège  , & des  Soldats  de  la  République  , en  faifant 
exécuter  les  réquilîtions  faites  par  les  Repréfentans  du  Peuple  , & que  la 
Loi  les  déclare  perfonnellement  refponfables  de  tout  retard  j inflruits  de 
la  pénurie  où  font  les  magafiiis  des  lublillances  de  la  ville  de  Marfeille 
& des  Armées , par  le  retard  dans  l'arrivée  des  Barques  envoyées  à Arles 
depuis  trois  femaines , & reliées  fans  chargement , puifque  les  vents  ont 
été  favorables  ôt  qu’elles  n’ont  pas  eu  d’expédition  j 
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Confidérant  enfin , que  le  falut  du  Peuple  eft  la  fuprême  loi  ; que  la^' 
nëceffité  eft  impérieufe  & fiacrée  ; que  les  fuccès  des  Armées  de  la  Répu- 
blique dépend  des  grandes  mefures  de  ceux  qui  repréfentent  la  Conven- 
tion nationale  dans  Tautorité- émanée  du  Peuple  fouverain  Arrêtent  : 

Article  premier. 

Qu’il  fera  envoyé  un  Courier  extraordinaire  à Tarafcon  & à Arles , pour 
mettre  en  réquifition  , dans  ces  deux  Difiriéls  , la  moitié  de  la  récolte  ^ après 
en  avoir  préalablement  rétiré  le  douzième  defiiné  à Papprovifionnement  de 
ces  deux  villes  &:  la  quantité  néceflàire  pour  les  femences. 

Art.  il 

Que  dans  le  cas  où  cette  quantité  réduiroit  Tapprovifionnement  de  la,  cam- 
pagne de  quelques  mois  j.pour  arriver  à la  récolte  , le  remplacement  en  fera 
effeélué  en  nature  , des  bleds  qui  font  attendus  des  autres  Départemens. 

Art.  III. 

Qu’il  fera  chargé  à Arles,  à la  réception  du  préfent  Arrêté  , trente  mille 
quintaux  poids  de  marc,  de  bled  , fur  les  barques  ou  allèges  , fans  préjudice 
du  chargement'  des  charrettes  envoyées  pour  tranfporter  des  bleds  , lef- 
qùelles , fous  aucun  prétexte,  ne  pourront  être  retardées  d^une  minute. 

Art.  I V. 

Que  toutes  les  charrettes  envoyées  à Tarafcon  devront  être  chargées  de 
“bled  , dût-on  prendre  momentanément  fur  Tapprovifionnement  de  la  ville  , 
qui  fera  pareillement  remplacé. 

Art.  V. 


Que  dans  vingt-quatre  heures  après  la  remife  du  préfent  Arrêté  , qui 
fera  conilaté  par  procès-verbal  , il  devra  être  embarqué  d’Arles  jufqu’a 
la  Tour  St.  Louis,  dite  Monaidière  , au  moins  quinze  mille  quintaux  poids 
de  marc  , de  froment , dont  les  autorités  coufcituées  feront  tenues  de  jufti- 
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fier  le  chargement , rendant  les  membres  de  chacune  individuellement  ref- 
ponfables  du  moindre  retard  &c  de  fes  conféquences , leur  laifîant  la  faculté 
de  choifir  les  agens  qu’ils  croiront  propres  à accélérer  cette  opération , & 
d’en  fixer  le  falaire  , conformément  à l’équité. 

Art.  VI. 

i 

Que  pour  accélérer  ces  chargemens  j les  propriétaires  du  bled  de  la 
campagne  & de  la  rive  gauche  du  Rhône  , ainfi  que  du  petit  Rhône 
feront  tenus  de  porter  leur  contingent  déterminé  par  l’article  premier , 
jufq  u’au  lieu  de  l’embarquement  , fauf  à la  Municipalité  à déterminer 
l’indemnité  due  à chacun  d’eux,  pour  ces  tranfports.  Ces  propriétaires 
feront  tenus  de  faire  enrégifirer  & vifer  par  elle  les  reçus  que  les  Capi- 
taines de  Barques  lui  auront  faits  ^ pour  être  payés  par  le  Prépofé  des 
fubfîftances  militaires , conformément  à la  Loi  du  1 1 Septembre  dernier  , 
dont  les  Officiers  municipaux  déterminent  l’évacuation  relativement  à la 
mefure  du  pays  & au  tranfport. 

Art.  VI  I. 

Que  le  prix  du  tranfport  de  bled  d’Arles  à Marfeille,  fera  également 
fixé  par  la  Municipalité  de  cette  première  Ville  , conformément  à la  fufdite 
Loi  du  1 1 Septembre  , & elle  déterminera  le  prix  à payer  par  lieue  6c 
la  diftance  par  mer  de  cès  deux  Villes. 

Art.  VIII. 

Que  toutes  les  indemnités  réclamées  , après  la  réception  du  préfent 
Arrêté  , par  les  Capitaines  de  Barques  ou  les  Charrettiers , pour  caufe 
de  retard  dans  leurs  chargemens , feront  fupportées  follidairement  par 
tous  les  Membres  des  autorités  confiituées  d’Arles  , qui  n’auront  pas  fait 
ufage  du  pouvoir  que  la  Loi  leur  .donne  pour  accélérer  l’embarquement 
ou  le  chargement  des  grains  6c  leur  départ. 

A R T.  I X. 

Que  ces  dilpofitions  font  d’autant  plus  équitables , que  le  retard  6c  la 
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non  exa£ï:itude  des  déclarations  font  les  premières  caufes  du  dénuement 
abfolu  des  magafins  des  armées  & de  la  ville  de  Marfeille. 

Art.  X. 

Que  dans  le  cas  où  quelques  perturbateurs  jpoulîés  par  un  efprit  contre- 
révolutionnaire  , oferoient  porter  le  moindre  empêchement  par  Tes  paroles 
ou  Tes  fuggeftions  au  préfent  Arrêté  , ils  feront  fur-le-champ  faifis  & en- 
voyés à Marfeille  pour  être  jugés  par  le  Tribunal  criminel  , comme  alTaffins 
de  la  liberté  , favorifant  tout-à-la-fois  les  armées  ennemies  8c  la  déforgani- 
fation  des  nôtres , ôi  provoquant  le  défelpoir  du  peuple. 

Art.  XL 

Qu'il  fera  envoyé  tous  les  jours  par  les  Corps  adminiftratifs  d’Arles  8c 
Tarafcon,  jufqu’à  ce  qu’il  en  foit  autrement  ordonné,  un  Courrier  extraor- 
dinaire pour  nous  inftruire  des  quantités  de  grains  expédiés  la  veille. 

Le  préfent  Arrêté  efl:  recommandé  à la  furveillance  des  Sociétés  popu- 
laires , où  il  fera  lu  , 8c  les  véritables  amis  du  peuple  Téelaireront  fur  fes 
intérêts  ; lui  feront  fentir  que  de  l’exécution  rigoureufe  de  cette  mefure 
dépend  le  falut  de  la  République. 

Fait  à Marfeille  , le  huitième  jour  de  la  trofième  decade  du  premier 
de  la  fécondé  année  de  la  République  Françaife  , une  8c  indivifible. 

Signés  , Paul  BARRAS,  F RE  R ON  , POMME  l’Américain,’ 
CHARBONNIER.  Et  contrejigné  par  le  fecrétaire. 

Certifié  conforme  à l'original  j par  nous  Secrétaire  de  la  Commifîîon. 

Signé  , M O N E T. 

Vu  l'Arrêté  ci-deflus: 

Ouï  le  Procureur  - Général  - Syndic  en  remplacement  ; 

L’Adminiftration  du  Département  arrête  de  le  faire  imprimer,  publier  8c 
afficher  dans  l’étendue  de  fon  reffort , envoyer  aux  Diftriéts  , aux  Munici- 
palités , qui  les  feront  paffer  aux  Sociétés  populaires. 
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A Marfeille , en  féance  publique  de  TAdminiflration  du  Département 
des  Bouches  du  Rhône  , le  dixième  jour  de  la  troifième  decade  du  premier 
mois  de  la  fécondé  année  de  la  République  Françaife. 

Signés  , lu.  GRANET,  aîné , vice  - Pvéfident. 

C.  G U I N O T , Secrétaire  - Général, 

% 


A MARSELLE,  chez  Ant. - Hi'é.  JOUVE  & Comp. , Impiimeur  dtt 
Déparcemeat  Sc  du  Directoire  du  Dilbrià* 
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